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AU nrauo.

I

LE souafiigné bien reconnaissant pour rencourage-|

ment qu^il a reçu dq)uis vingt-deux ans quMl ex-

erce Tart de lUmprimerie, a Thonneur en cette
|

I

occasion, do dire qu'il vient d*ajouter à son maté-

I

riel d'itnprlmerio une presse mécanique et & va-

peur, et quMl pourra travailler a piUH uqh prix que

,

par le passé. Il continue de confectionner les ou^ i

[vrages suivants daus le goût le plus élégant et à|

court avis, dans Tune ou Tautre langue, sur carac-

tères nouveaux et enjolivés :

Affiches, grandes et petites.

Lettres funéraires.

Billets promissoires.

Lettiea de changes.

Circulaires.

Chèques.

Cartes.

Catalogues.

Brochures.

Placards,

Etiquettes.

Pamphlets.

Factures.

BLANCS TOUJOURS EN MAINS: pour les|

Cours des CqipmisBaires, Cours de Circuit,

Juges de Paix^ Avocats, Notaires, Huissiers.

Il n'emploie que les meilleurs ouvriers, et le I

i
papier est toujours do première qualité. Il se

I
rendra responsable pour toutes défectuosités dans
[les ouvrages sortis de ses Presses. Ses prix se-

|ront des plus modérés, attendu la concurrence et{

surtout la pénurie.

LOUIS PERRAULT.
Montréal, Octobre, 1855.


